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EDITORIAL

Régionalisation, quand

tu nous tiens…

À
écouter les divers sondages, la rentrée

sociale s'annonce dans une ambiance

pour le moins morose. Cette vague de

pessimisme doit-elle atteindre la rentrée dans

la formation infirmière ? 

Après  la VAE des aides-soignantes (celle des

auxiliaires de puériculture étant en cours) et

le nouveau programme de formation initiale

des aides-soignantes qui se transforme en arlé-

sienne, c’est désormais la confusion sur la

régionalisation qui bat son plein. Dans cet

apparent contexte chaotique, comment envi-

sager sereinement la rentrée ?

Ne tombons pas dans le piège du misérabi-

lisme. Ayons la sagesse de voir les opportuni-

tés qu'une actualité peu encourageante pour-

rait nous livrer pour peu qu'on ajuste les

bonnes lunettes. La régionalisation est bien

là. Le transfert des compétences s'est mis en

route avec son cortège de tensions, ô combien

politiques, mettant en exergue les inélucta-

bles querelles entre l'État et les régions.

N'acceptons pas de faire le jeu de ces rapports

de force. Misons plutôt sur notre profession-

nalisme et tentons de transformer à notre

avantage ce qui en apparence va à l'encontre

de nos schémas antérieurs. Ce passage obli-

gé que nous n'avons pas choisi nous propul-

se vers un changement de paradigme. À nous

de nous inscrire dans une dynamique de

démarche qualité, de faire avancer la profes-

sion infirmière, en démontrant la valeur ajou-

tée que nos instituts de formation amèneront

à un bassin de vie régional. Même si la dimen-

sion politique de nos fonctions de formation

n'est ancrée ni dans nos habitudes ni dans

notre culture professionnelle, sachons intég-

rer ces nouvelles dimensions. Plus que jamais

nous devenons un véritable interlocuteur

social.

Geneviève Roberton, Présidente
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Quatre nouvelles figures à la tête de l’association.
A Vannes, outre Geneviève Roberton, quatre nouveaux membres du bureau national ont été élus. 
Qui sont-ils ? Info-cefiec leur a laissé carte blanche pour se présenter aux adhérents. Portraits croisés.

Joëlle KOZLOWSKI,
Vice-présidente formation continue

A
u cours des différen-

tes fonctions occu-

pées, je me suis tou-

jours efforcée d'agir avec

sérieux, responsabilité et

conviction. Chaque étape de

ma vie professionnelle et

chaque rencontre ont contri-

bué à mon enrichissement

professionnel et personnel.

Originaire du sud-ouest, c'est

à Bordeaux que j'ai été for-

mée au métier d'infirmière.

De nature curieuse, tout est

pour moi le point de départ d'une réflexion. C’est pourquoi

je ne souhaitais pas rester longtemps en poste dans un même

service. J’étais convaincue que la routine et le confort pou-

vaient me faire perdre de vue l'essentiel, c'est à dire un regard

critique, une manière de rester dans la mouvance et parfois

de la précéder.

C'est à Nevers que j'ai préparé le concours à l'école des cadres

de Besançon. Ayant été admise, mais ne bénéficiant pas de

prise en charge financière pour cette année de formation pro-

fessionnelle, je n'ai pas hésité à me placer en disponibilité.

Mon premier poste de cadre se déroula en outre dans un

contexte particulier  puisqu’il s’agissait de créer une spécia-

lité qui n'existait pas dans l'établissement. Au départ, le ser-

vice était constitué du chirurgien et de moi-même. Cette

aventure s'est transformée en un service de 50 lits et des

consultations qui fonctionnaient tous les jours.

J'ai ensuite obtenu un poste de formateur dans un IFSI à

Paris. Former les futurs professionnels représentait un nou-

veau challenge. J'ai, à ce moment, décidé d'entreprendre une

formation universitaire qui me permettrait de prendre du

recul avec le quotidien, d'enrichir ma pratique et ma pensée

et de conserver mon aptitude au changement. C'est ainsi que

j'ai obtenu une licence puis une maîtrise en Sciences de

l'Education. Je me suis présentée au concours de directeur

en 1999 et j'ai pris un poste à Nevers. Par ailleurs, je souhai-

tais continuer à approfondir mes connaissances pour pouvoir

mieux anticiper ou participer aux évolutions qui touchent

nos métiers. J'ai donc préparé et obtenu un master recher-

ches " Droit, éthique et management de la santé ".

Parallèlement à mes fonctions, j'ai voulu participer active-

ment à la vie associative et c'est ainsi que j'ai dans un pre-

mier temps exercé la fonction de secrétaire régionale puis

responsable régionale adjointe Bourgogne au CEFIEC.

Désormais, élue Vice-Présidente chargée de la formation

continue au Bureau National, je souhaite mettre toute ma

conviction dans cette nouvelle mission. Avec un objectif :

répondre à la nécessité pour chacun de se former tout au long

de sa vie professionnelle. Pour cela chaque année, je tenterai

d’établir un plan de formation répondant au plus près à vos

besoins.

Izabel MABIT,
Secrétaire nationale

P
arisienne mais avec un

prénom orthographié

en Breton, une élec-

tion à Vannes, la boucle est-

elle bouclée ? Non, pour moi,

les boucles ne se ferment pas,

elles sont plutôt des spirales

type « ressort » et zdong !

Zdong ! 

Petite comme Zébulon, mais

aussi avec la même énergie,

j'ai toujours mené de front

une vie professionnelle, une

vie d'engagement citoyen1 et

une vie familiale2. L'une éclipsait parfois l’autre mais l’en-

semble revenait toujours en force comme indissociable (en

trois D, en fait).

Ma vie professionnelle d'infirmière a commencé, il y a bien-

tôt 20 ans (déjà !), avec une prépondérance dans la cancéro-

logie et la rééducation fonctionnelle (toujours le ressort à

aider les autres à rentrer debout !).

Puis l'envie de transmettre m'oriente vers la formation en

IFSI (Transmettre ? Tiens déjà une envie de secrétariat ?).

Un diplôme de Cadre s'impose, quelle chance d'être à mon

tour étudiante en l'an 2000 ! Ensuite j’ai découvert le CEFIEC

en tant que déléguée de mes collègues qui entretiennent une

envie de comprendre, de partager et de construire puis tré-

sorière de la région PARIS IV.

Mai 2004, Journées Nationales de Bordeaux, dernier repas

avant le départ. Pierre Dubois (secrétaire national 2003-

2005), avec qui j'avais quelque peu échangé, me propose de

lui succéder l'an prochain. Le secrétariat national ? Surprise !

Pourquoi moi ? Et puis... Pourquoi pas ? Alors voilà : je me

lance, j'ose. Après tout créer du lien, donner du sens, c'est

bien ce que l'on demande à un formateur,non ? Votre confian-

ce et votre soutien à Vannes m'ont portée, merci. Alors et

zdong. Au Travail3 !

1 Maire-adjoint d'une ville de 20 000 habitants durant deux mandats
2 Mère d'une « ado » de 13 ans
3 La demande de la rédaction était d'avoir un texte « léger ». Voilà le pourquoi du ressort et zdong !
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Martine BORREL,
Trésorière nationale

P
our me présenter à

vous, je vous propose

en préambule un rapi-

de coup d’œil sur mon par-

cours professionnel.En 1979,

le D.E.I. en poche, je débu-

te ma carrière en tant qu'in-

firmière et ce dans différents

services : réanimation respi-

ratoire, maladies infectieuses,

et neurologie. Cette expé-

rience durera pendant 11 ans.

En 1990, j’obtiens le C.C.I.

et je me dirige tout de suite

vers la formation en acceptant un poste de cadre formateur

en I.F.S.I. En 1996, je décroche une Maîtrise de Santé

Publique. Enfin, depuis 1997, j’occupe les fonctions de direc-

trice de l'I.F.S.I. d'Albi.

Ce parcours est intimement lié à mon engagement au sein

du CEFIEC. En effet, dès ma prise de poste en tant que for-

mateur, je me suis investie au niveau du CEFIEC régional

(CER Midi-Pyrénées), en tant que déléguée des formateurs

et en tant qu'animateur de commission de travail. Les échan-

ges, le travail réalisé au sein des différentes commissions mises

en place ont été une aide précieuse dans ma « construction »

et mon évolution professionnelle. Cet engagement et la

confiance de mes collègues m'ont conduite au poste de respon-

sable régionale Midi-Pyrénées en juin 2003 et tout derniè-

rement au poste de trésorière nationale.

Même si cette nomination revêt un caractère particulier dans

la mesure où elle fait suite à la démission du trésorier élu lors

de l'Assemblée Générale à Vannes en mai dernier, je mesu-

re néanmoins l'importance et la responsabilité d'une telle

mission.

Pour moi, le CEFIEC est le « bien de tous », il fait partie du

patrimoine professionnel. Je m'attacherai donc à poursuivre

la route tracée par Bernadette Miroux (trésorière nationale

2001-2005) jusqu'à la prochaine Assemblée Générale.

J'ai accepté d'assurer ce relais parce que je crois en l'associa-

tion et donc aux personnes qui la font vivre ! 

J'espère être digne de votre confiance et c'est avec conviction,

fidélité, vigilance et en collaboration avec la Présidente, les

membres du Bureau et du Conseil d'Administration ainsi

que les permanents du siège que je m'engage à œuvrer pour

le maintien, voire pour la prospérité, du « capital » santé du

CEFIEC.

Marie- Claude DUBOIS-JAYOT,
Vice-présidente vie associative 

I
l m'a été demandé de me

présenter, de vous pré-

senter le déroulement de

ma carrière. A ma disposi-

tion, environ 2000 caractè-

res. Il y a aujourd'hui 36 ans

que je suis dans la fonction

publique hospitalière. 36 ans

de vie professionnelle mais

aussi personnelle, l'une étant

indissociable de l'autre. Il

était une fois, une jeune

femme qui voulait être infir-

mière, mais qui ne répondait

pas aux exigences fixées pour

l'entrée en formation. Autant vous le dire dès maintenant, je

suis tenace, je ne renonce pas facilement à ce qui me tient à

cœur ! C'est donc en tant qu'A.S.H. que j’exerce mon pre-

mier emploi, en août 1969, affectée au service de

Gynécologie/Obstétrique du C.H.U. de Rouen. Octobre

1971 voit le début d'une carrière de 20 ans d'infirmière en

secteur psychiatrique. Pendant ces vingt années, j'ai continué

de me former par le biais de la formation continue mais aussi

j'ai réalisé un rêve : « aller en fac ».Tout en travaillant, j'ai, en

1986, été admise à suivre un cursus en sciences de l'éduca-

tion. Puis naît un nouveau projet : obtenir le CCI pour pren-

dre un poste de cadre en service. Mais ma première étape se

déroule en I.F.S.I…. Je n'en sortirai plus. C'est le stage en

I.F.S.I. qui a déterminé l'évolution de ma carrière. En 1995 ,

j'intègre l'I.F.S.I. du Rouvray (Sotteville-les-Rouen) comme

formatrice : 4 ans d'exercice… que du bonheur ! 

Ma rencontre avec le CEFIEC a été un peu décoiffante, peu

académique. Le collègue qui nous représentait en C.E.R. ne

pouvait se rendre à l'assemblée générale de Strasbourg (1996).

Je m'y suis donc rendue. A mon retour, j'ai appris… que je

n'aurais pas dû ! Il n'y avait pas de suppléant à 

l'époque. Cette assemblée générale a été agitée, voire hou-

leuse… C'était en plein mouvement de grève : les infirmiers

de secteur psychiatrique refusaient d'accepter les étudiants

en soins infirmiers en stage ! Dans la salle, les propos furent

vifs ! Mais, ce serait réducteur de résumer cette assemblée

générale à cela. De ces journées, je suis revenue « fan » du

CEFIEC, avec l'envie d'y participer. L'année d'après, j'ai été

élue par mes pairs pour les représenter en C.E.R. et depuis,

« légitimement », je participe aux assemblées générales ! 

En 1999, nouvelle évolution de carrière : pour la troisième

fois, changement d'établissement, j'intègre le groupe hospi-

talier du Havre et je prends la direction de l'I.F.S.I. Six ans

passés déjà… Parallèlement, en 2000, je suis devenue respon-

sable régionale du C.E.R. de Haute-Normandie et ce jus-

qu'en mai 2005 où ma candidature en tant que vice-prési-

dente de la vie associative a recueilli vos suffrages. Mon intérêt

pour le CEFIEC n'a fait que se développer, se renforcer avec

le temps. Tout d’abord dans l'accès à l'information. Toute

l'actualité est là, à notre disposition, et cela ne se résume pas à

une position passive. Adhérents, nous sommes acteurs de

cette actualité car notre avis, nos positionnements, nos com-

mentaires sont requis. Le CEFIEC avec ses adhérents >>
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Mais que fait le CEFIEC ? D’un INFO-CEFIEC à l’autre....

REPRESENTATIVITE 

Assemblée Générale du CEEPAME
Paris

16 juin : Représentation du CEFIEC par Annick BOUREZ, Vice-Présidente
chargée de la formation cadres de santé.

RÉUNIONS DE TRAVAIL

UNAIBODE
25 juin : travail avec UNAIBODE sur l'encadrement des étudiants en
soins infirmiers en bloc opératoire 

Audiences ministérielles
2 juin, 6 et 7 juillet : rencontres bilatérales avec le Ministère de la Santé
DGS et DHOS

GIPSI
- assemblée générale : 4 juin
- réunion pour l’ordre infirmier : 29 mai, 9 juillet
- conseil d’administration : 28 mai

Accréditation des structures de
formation paramédicale

27 mai : réunions du groupe de travail DGS

CSPPM
- 4 juillet : Commission des infirmiers
- 8 juillet : Commission interprofessionnelle 

Mission Marine (Refonte des
répertoires FINES et ADELI)

16 juin

FINE Europe
2 septembre :  réunion de préparation pour la conférence européenne
de 2006.

Enquête DGS 
formation santé mentale

réunion du comité de pilotage : 8 juillet

Ministère de la Santé
VAE Auxiliaire de puériculture

groupe « validation » : 23 mai, 14 juin

sait se montrer actif et réactif, « force de proposition » indé-

niable et de plus en plus reconnue. J’y trouve également un

intérêt personnel/professionnel pour le partage des expérien-

ces, des idées, des questions, l'écoute et l'aide apportée.

Comment pourrait-on, actuellement, travailler seul, enfermé

dans son bureau et assis sur ses certitudes ? Le CEFIEC est

là… Formidable réseau. Lors de mes premières réunions aux-

quelles j'ai participé, j'ai éprouvé une immense admiration

pour les personnes rencontrées. Respect, comme disent les

jeunes. Respect quand je constate le souci prégnant de pro-

fessionnalisme, quand je vois l'énergie dépensée sans comp-

ter, l'intelligence mise au service d'une vision, d'un intérêt

commun le tout avec beaucoup de simplicité « Etre étant plus

important que paraître » ! Quelques personnes ont eu une

influence sur mon envie de m'impliquer davantage dans l'as-

sociation. Ainsi Mme Moncet (présidente 1998-2001) qui a

su, à un moment difficile, nous féderer. Mme Perrasse (pré-

sidente 2001-2005) également, avec qui j'ai apprécié de tra-

vailler, pour sa rigueur, sa bienveillance, son ouverture d'esprit.

Enfin, Mme Bourez (Vice-présidente formation cadres de

santé), toujours très active, impliquée, investie. Je crois avoir

beaucoup reçu. On ne peut pas que prendre, recevoir, il y a

pour moi nécessité de rendre un peu… c'est pourquoi j'ai posé

ma candidature au poste de vice-présidente de la vie associa-

tive, donner un peu… ne serait-ce que du temps, de la dispo-

nibilité. A la fois solitaire mais passionnée par « les autres »

j’aime évoluer autant que faire évoluer. Notre profession nous

offre cette aventure... Le CEFIEC un peu plus encore...

Marie-Claude DUBOIS-JAYOT

suite actualité page 11 >>
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AUZOUX  MEDICAL sarl
LA QUALITE  AVANT  TOUT

AUZOUX MEDICAL propose une large gamme de produits destinés à l'enseignement paramédical.

AUZOUX MEDICAL  bénéficie du savoir faire de ces grandes marques reconnues pour la qualité de leurs produits.
AUZOUX MEDICAL - 26 rue de Fontenelle -78160  MARLY LE ROI

TEL 01 39 16 38 37     FAX 01 39 16 47 28    Mail : auzouxmedical@aol.com

Grands dossiers : le ministère se veut rassurant

C’est désormais un classique. A Vannes, face aux
nombreuses inquiétudes et interrogations soule-
vées par les adhérents, les représentants du minis-

tère de la Santé, comme à leur habitude, n’ont eu de cesse
de tenter d’apaiser les craintes de l’auditoire. 
Ainsi, au sujet de la  mise en place de la VAE et du nou-
veau programme de formation des aides-soignants, Mme
Anne-Marie Gallot, chef du bureau des formations et des
professions de santé au ministère (DGS) se veut rassu-
rante : « On n’est pas là pour vous mettre en difficulté.
Le but est de travailler à cette réforme. On n’est pas à
quelque mois près quand on a fait une réforme de cet
ordre là…… Il n'est pas question que le malade subisse
les conséquences d'une formation au rabais. Le ministè-
re met le cap sur la qualité. »
Le ton est le même pour l’intégration au système LMD,
où l’on insiste sur la conservation du caractère profes-
sionnalisant de la formation infirmière : « Il ne s'agit pas
de mettre tout le monde à l'Université du jour au lende-
main. Mais oui, deux niveaux de diplôme seront retenus :
un DE et un grade LMD. C'est une évolution incontour-
nable. Le DE ne sera plus une fin en soi mais un début

d'évolution possible, reconnue au niveau universitaire
…Pour nous, il est très important que parmi les forma-
teurs, il y ait toujours des gens du terrain, des profes-
sionnels qui connaissent bien le métier pour qu'il soit
exercé le mieux possible dans l'intérêt des patients. Pour
l'instant, il est hors de question de ne pas continuer le
travail avec eux. Les formateurs dans les instituts vont
perdurer. », précise encore Anne-Marie Gallot.

Enfin, concernant le Cefiec, elle estime que « c'est un
interlocuteur agréable avec lequel on dialogue. Le plus
important est qu'on puisse s'expliquer, parler pour que
les positions de chacun soient entendues… au ministère
ça nous permet  de voir les choses un peu autrement,  de
même pour le Cefiec. C'est un interlocuteur avec qui on
aime beaucoup travailler. On n’a pas du tout l'impres-
sion de conflit, au contraire, Il est dans la construction
avec des gens qui sont prêts à s'adapter » A nous de le
prouver...

M .B.L.B.
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Sylvain Koskas, expert-comptable

L
a mission de l'Expert comptable est orientée dans

plusieurs directions. La toile de fond de l'ensem-

ble de ces missions est l'utilité publique de l'asso-

ciation dont l'importance au plan national est grande et

reconnue. De là en découle les deux axes orientant l'ac-

tion de l'expert-comptable : accroître la qualité des comp-

tes et les adapter à l'évolution de l'association. Plus concrè-

tement de quoi s’agit-il ?

1. L’expert-comptable prépare les états de synthèse qui

seront soumis au contrôle du Commissaire aux comptes

avant éventuelle approbation par l'Assemblée Générale.

Dans ce cadre, tous les comptes devront faire l'objet d'une

justification avec production des documents nécessaires.

A titre d'exemple, la situation de trésorerie au 31 décem-

bre du CEFIEC doit être justifiée au centime d'euro car

c'est un élément clé sur le plan de la fiabilité des comp-

tes.

2. Il participe à la préparation des procédures à respec-

ter en vue d'améliorer la qualité des comptes. Dans cette

optique, il aide la comptable permanente à résoudre cer-

tains problèmes plus ou moins délicats qu'elle ne rencon-

tre pas souvent. Ainsi, les encaissements des cotisations,

les remboursements des notes de frais, les suivis des rele-

vés bancaires, la préparation des bulletins de paie et des

charges sociales et fiscales correspondantes sont des élé-

ments très importants dans le cadre de la comptabilité du

CEFIEC. A ce titre, il est essentiel d'appliquer sans excep-

tion la règle du risque zéro quant aux placements finan-

ciers effectués.

3. Il participe à la préparation des notes synthétiques

destinées aux responsables du CEFIEC lors de leurs

réunions périodiques.

4. Il met en forme, compte tenu des instructions des

responsables, un projet de budget, budget qui sera com-

paré aux réalisations afin de tirer des écarts à analyser.

Dans le cadre du CEFIEC, les seules données difficiles

à prévoir tant au niveau des produits que des charges

concernent la formation professionnelle continue sou-

vent aléatoire et très différente d'une région à l'autre.

5. Il est à la disposition des responsables du CEFIEC

pour répondre le mieux possible aux questions soulevées

dans l'intérêt de l'association et dans le respect des tex-

tes réglementaires.

6. Il participe à l'Assemblée Générale afin d'exposer les

comptes de l'année aux sociétaires et de répondre aux

éventuelles questions avant l'intervention du

Commissaire aux comptes. Pour cela, il prend aussi en

compte toutes les précieuses recommandations faites par

le Commissaire aux comptes afin de fournir à l'Assemblée

générale des comptes de bonne qualité. Chaque année

sont ainsi soumis à l'Assemblée Générale des adhérents

une série de données chiffrées conformes à la réglemen-

tation en vigueur des associations et leur statut. En ce qui

concerne le CEFIEC, il s'agit du bilan (photographie du

patrimoine de l'association au 31 décembre de chaque

année) du compte de résultat (film de l'activité de l'an-

née concernée) et de l'Annexe (détails de certains comp-

tes et explication sur les principes retenus). Il est com-

muniqué de plus les activités réalisées par chaque région,

activités qu'on retrouve regroupées globalement au niveau

du CEFIEC.
Sylvain Koskas

Les bons comptes font... les bonnes associations ! Comme toute structure, le CEFIEC se doit de veiller à un bon

fonctionnement financier, ce qui sous-entend une comptabilité saine, transparente et fiable. En interne, cette

gestion financière est assurée par la trésorière nationale et la comptable permanente. Cependant, avec 4 sala-

riés à charges, 26 régions ayant leur propre comptabilité, et un budget annuel à hauteur de 421 K€ (2004), le

CEFIEC doit gérer une trésorerie d’un niveau conséquent. C’est pourquoi le comité a développé en la matière

une politique de contrôle externe. Pour ce faire, le CEFIEC fait appel à deux professionnels de la comptabilité :

Sylvain Koskas, expert comptable et Patricia de Turckheim, commissaire aux comptes. Mais en quoi consistent

précisément leurs missions ? 

Deux professionnels 
au service de la comptabilité du CEFIEC 
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Dans le cadre de l'augmentation des quotas au sein des insti-

tuts de formation en soins infirmiers, et à la demande conjoin-

te de l'ARH et de la DRASS Pays de la Loire, la Croix-

Rouge Française à ouvert son 35ème IFSI. Il se situe à

Saint-Herblain, commune de l'agglomération nantaise. Pour

sa première année de formation, l'institut a accueilli un quota

de 80 étudiants le 27 septembre 2004. Quatre formateurs

titulaires du diplôme cadre de santé composent l'équipe péda-

gogique bientôt rejointe par 4 autres cadres début août afin d'assurer la prise en charge de la prochaine promotion d'é-

tudiants. A cette équipe s'adjoint une secrétaire et une documentaliste. L'école d'aides-soignantes Croix-Rouge Française

d'une capacité de 50 élèves crée en 1991 à Nantes, ainsi que l'ensemble de son équipe pédagogique et administrative,

a intégré l'institut depuis le 6 janvier 2005.

L'institut a décidé d’adherer au CEFIEC puisque cette association permet d'être d'une part informé des changements,

et de l'évolution de la profession, d'autre part d'échanger et de travailler avec les collègues directeurs et formateurs.

IFSI Croix Rouge Française - Saint Herblain (44) - Pays de la Loire

B i e n v e n u e  à  n o s  n o u v e a u x  a d h é r e n t s

Patricia de Turckheim, 
Commissaire aux comptes

L
e Commissaire aux Comptes (CAC) est un pro-

fessionnel de la comptabilité. L'exercice de la pro-

fession est réglementé (inscription obligatoire

auprès de la Compagnie).

Depuis 1867, la profession n'a pas cessé d'évoluer et son

champ d'activité, d'abord réservé aux sociétés , a été éten-

du aux « personnes morales de droit privé ayant une activi-

té économique » : associations, fondations, etc. après cer-

tains scandales (ARC) et la reconnaissance du rôle

économique important du secteur associatif.

Les associations doivent nommer un CAC dans divers

cas : lorsqu'elles ont une activité économique et dépas-

sent certains seuils, ou lorsqu'elles perçoivent plus de 

150 000 € de subventions publiques. Elles peuvent aussi

choisir de le nommer. Quelle que soit l'origine de cette

nomination, ses modalités et l'exercice de la mission sont

les mêmes.

Nommé par l'Assemblée Générale, pour une durée de 

6 ans, le CAC a divers rôles :

1. Une mission de contrôle sur les comptes, sur les docu-

ments présentés à l'Assemblée Générale et sur le respect

de l'égalité entre les membres. Dans le rapport général,

le CAC émet, sous une forme normée, son opinion sur

les comptes annuels : certification pure et simple, certi-

fication avec réserve, refus de certification. Il engage sous

sa signature sa responsabilité civile et éventuellement

pénale.

2. Une mission d'information.

- Information à l’attention du Conseil d’Administration

sur les erreurs, anomalies, décelées lors du contrôle et des

modifications à apporter aux comptes.,

- Information à l’attention des adhérents lors de

l'Assemblée Générale sur des observations éventuelles

restant à formuler, et des conventions conclues entre

l'Association et des membres du Conseil d’Administration

3. Obligation d'alerte auprès des dirigeants sociaux lorsque

la continuité de l'exploitation de l'Association semble en

péril.

4.-Obligation de dénonciation auprès du Procureur des

faits délictueux apparus  lors des contrôles.

Le CAC est lui-même contrôlé par la Compagnie des

CAC lors d'examens régionaux d'activité, il a une obli-

gation de formation permanente et il est tenu au secret

professionnel.
Patricia de Turckheim
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Former est un art difficile et parfois décevant. Qui n'a pas observé les manifestations d'ennuis chez les

étudiants, l'apathie générale de la classe, les corps somnolents couchés sur les tables ? Si l'ennui du formé

vous laisse pantois, désespéré de votre prestation, au bord des larmes ou de la crise de nerf… Procurez

vous de toute urgence ce livre outils (7 chapitres, 8 fiches techniques et 10 fiches pratiques) ! 

Cet ouvrage offre plein de solutions imaginatives, simples et efficaces. L'approche de l'auteur (ingé-

nieur, formateur et enseignant) se fonde sur « le mieux apprendre » et le courant anglo-saxon du

« accelerative learning » pratiqué aux États-Unis. Bruno Hourst donne priorité « à l'environnement

d'apprentissage, à la manière particulière d'apprendre de chacun, à la phase d'activation des connais-

sances acquises et aux richesses propres du formateur » Ni théorie, ni méthode, il s'agit « d'un chan-

gement de regard et de perspective sur la manière d'apprendre ». Surtout, la problématique tend à

transmettre un savoir en utilisant des clés qui favorisent la phase de connexion chez l'étudiant, la transmission de

nouvelles connaissances, la mise en place de points d'ancrage, facteurs de motivation. Un ouvrage pour tout formateur

qui ne veut pas s'ennuyer ni ennuyer son auditoire mais

plutôt partager ses connaissances et son expérience en

multipliant les approches avec plaisir, créativité et dyna-

misme.

Former sans s’ennuyer

Introduire le jeu en formation n'est

pas une démarche ordinaire pour les

formateurs.Pourtant, à suivre le rai-

sonnement des deux auteurs, le

champ d'utilisation du jeu dans

tout processus d'apprentissage

est infini. Il se révèle surtout

d’une grande efficacité pour

mémoriser, apprendre avec

d'autres,ordonner des idées,

résoudre des problèmes ou

des conflits, évaluer les connaissan-

ces, fédérer un groupe, faire des révisions….

Complément indispensable de « Former sans ennuyer »

(voir article ci-dessus), cet ouvrage a deux objectifs :

« fournir aux formateurs des outils simples, pratiques

et puissants : les jeux cadres » et « augmenter ses com-

pétences professionnelles ». Inventés par Sivasailam

Thiagarajan, formateur- consultant et maître incontes-

té des jeux en formation, ces jeux-cadres sont présen-

tés dans le livre de Bruno Hourst en support des fon-

dements du « mieux apprendre » défendu par l'auteur

de « Former sans ennuyer ». Le jeu cadre est une

coquille vide que l'on remplit selon ses objectifs, l'ac-

tivité, le moment, le groupe et d'un coût pratiquement

nul. Cinq sortes de jeux sont présentées dans ce livre

avec toutes les variantes possibles en fonction de la

situation pédagogique. Ils sont adaptés et adaptables

pour nos formations. Jouez en formation ? C'est Bingo ! 

L'étudiant acteur,

Fable peu réaliste…

Dans un ifsi du coin, citadin, bien noté,

Mais de tous les côtés aux regards exposés,

Quatre étudiants s'tapaient la cloche,

Une formatrice survient, des étudiants s'approchent…

Interpelle l'un, interpelle l'autre…

S'inquiétant de leur choix en ce jour de rentrée :

« Comment ? En révision vous n'êtes point bloqués ?

Point de livres à la main, ni de fiches, ni de cours,

Êtes-vous bien conscients de l'enjeu en ce jour ? »

Futur professionnel, est-ce ainsi l'attitude,

Qui en vous éloignant de toute servitude,

Vous projette si peu dans le monde futur,

Et de toute évidence vous envoie droit dans l'mur ? »

Point d'étudiant ne bouge, on sent la mouche voler,

- « Attendez, j'ai la main, je coupe et dix de der.

Ne m'aviez-vous point dit qu'acteur je deviendrais ?

C'est mon choix aujourd'hui, m'éloigner de mes pairs…

N'avez-vous point perçu que l'acteur de papier 

en bois, puis en métal à nos sens s'est coulé ?

De vos conseils sachez que j'ai bien profité…

Laissez moi donc agir sans culpabiliser…

Laissez jouer l'acteur, il l'a bien mérité ! »

De morale à cette histoire ne cherchez pas !

Les gens sont ainsi faits que les maîtres d'hier,

Par leurs élèves mis à plat,

Survivront en pestant ou de bonne figure

C'est ainsi, c'est la loi…n'est ce pas de bonne augure ?

Le billet d’humeur
et/ou d’humour
de Marie-Claude Carlsberg

Modèles de jeux de formation

Monique Barbin Le Bourhis

Former sans ennuyer, Bruno Hourst,

Éditions d'Organisation, 2005, 185 pages, 22 €,

ISBN :2708132784

Modèles de jeux de formation, Bruno Hourst, Sivasailam

Thiagarajan, Editions d'organisation, 2005, 397 pages,

28 €, ISBN : 2708130870.


